
Texte 1     : Rex et moi

Je grandis au pied des arbres noirs géants. Kino est mon 

meilleur ami et sa sœur s'appelle Zaïa. On aime jouer à cache-

cache avec l'ombre et la lumière entre les troncs. Je suis très 

fort à ce petit jeu ! On se bagarre pour rire et on attrape 

ensemble les plus gros insectes. Quand on veut étendre notre 

terrain de chasse au-delà des arbres, nos parents nous 

grondent. 

Ils crient encore plus fort le jour où le feu tombe sur un arbre. 

Les flammes s'étendent sur la forêt comme des ronds à la 

surface de l'eau. Il fait chaud, ça brûle. Nous devons fuir et 

quitter les bois pour la première fois.

On a eu très peur et la fumée nous pique les yeux. Maman et 

Papa essaient de nous rassurer. Je les aime, ils sont courageux !

Des hautes silhouettes silencieuses nous enjambent lentement 

sans nous voir. Dix fois plus grandes que mon papa ! C'est 

impossible ! Il mesure déjà un mètre quatre-vingts ! 
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Texte 2     :  Rex et moi

Je fonce sans réfléchir vers les cris qui ont repris. Je l'aperçois, 

poursuivie par une forme immense qui court, bondit et dérape 

en faisant trembler le sol. Je crie « ZAÏAAAAA ! » de toutes mes 

forces, me précipite et m'interpose.

La chose énorme s'immobilise et se penche vers moi. Je vois 

deux grosses narines mouillées que je prends d'abord pour des 

yeux, avant de croiser vraiment le regard du monstre. Mon 

reflet est net comme dans l'eau d'un ruisseau. Je détale à toute 

vitesse, mais mes pattes brassent de l'air !

Je crie et je lance comme une cascade : « T'as pas honte, dis ! 

T'as pas honte de t'attaquer à des plus petits que toi ! Tu me 

fais pas peur, t'es ridicule avec ta grosse tête et tes petits bras ! 

Si tu me lâches, tu vis ! Si tu m'avales, t'es mort ! Je suis 

poison ! Pas comestible ! Pas bon ! [...] »
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